
COMPTE-RENDU DU PIC-NIC DU 5 JANVIER 2011 
 

 
1) Du miel en février  
 
Bonne nouvelle pour ceux qui en ont marre de la confiture sur leurs tartines ! 
Le 9 février nous accueillons Peter et Sylvie qui viennent nous faire 
déguster leurs miels. Voici le descriptif qu’ils nous ont envoyé : 
 
Apiculture : « FLEUR DE MIEL »  
 
Nous sommes situés dans le Périgord Vert, sur la commune de St Julien de 
Bourdeilles à 7,5km de Brantôme et 30km au nord de Périgueux. 
Nous pratiquons une apiculture extensive et biologique tout en n’étant pas 
encore labellisés du fait que nous sommes engagés dans une procédure 
d'installation professionnelle (seuil des 200 ruches). La demande de labellisation 
sera effectuée simultanément avec les subventions accordées à l'installation, fin 
2011 ou début 2012, en fonction de la Nature. 
Actuellement, 80 ruches sont à l'hivernage. Deux récoltes furent opérées cette 
année 2010. La première anecdotique d'Acacia/Tilleul en fin juin, surtout 
redistribuée aux jeunes essaims pour leur développement. La deuxième plus 
conséquente à mi-août, appelée « Fleurs d'été », issue principalement du 
butinage des abeilles sur Châtaignier, Ronce, Tournesol et Fleurs sauvages. 
Sachant que les premières années sont consacrées au développement du cheptel, 
les récoltes s'en voient diminuées. 
Dans l'avenir proche, il est prévu de produire d'autres variétés de miel tels que 
du Châtaignier ou de l'Acacia en monofloral ou du miel de Printemps ou de 
Forêt en fonction des années. 
D'autres produits de la ruche seront en production comme le Pollen, l'Hydromel, 
le Vinaigre de miel, des Pains d'épices, de la teinture mer de Propolis ou des 
bougies en cire d'abeille.... 
En espérant que ce descriptif puisse vous donner un aperçu de notre travail et de 
celui de nos abeilles.  
 
 
2) Les horaires de distribution 
 
Habituellement, la distribution des paniers s’effectue de 19h à 20h30 sauf 
pendant les mois de juillet et août où elle a lieu de 19h à 20h. 
Or, depuis septembre, nous avons constaté que les pcaïens continuent de venir 
chercher leurs commandes avant 20h et qu’ils ne restent plus que 2 ou 3 paniers 
en attente entre 20h et 20h30. Nous avons donc évoqué la possibilité de changer 
les horaires de pca et de finir la distribution à 20h. 



C’est une décision difficile. Cela permettrait aux producteurs (qui n’habitent pas 
à côté et qui ont des journées de dingue) et aux consommateurs (toutes les 
bonnes âmes qui leur donnent un coup de main chaque semaine) de rentrer plus 
tôt chez eux mais ça lèse ceux qui ne peuvent absolument pas venir avant 20h 
(même s’ils sont en minorité pour l’instant). 
Nous aimions bien ma foi l’idée de rester « ouvert » plus longtemps, mais si cela 
oblige ceux qui distribuent à « poireauter » pendant une demi-heure sans plus 
personne avec qui papoter, est-ce que c’est toujours aussi sympa ? 
Après moult tergiversations, nous avons décidé de consulter la population 
pcaïenne pour avoir son avis sur la question. Le 26 janvier c’est sondage à PCA. 
Lorsque vous viendrez chercher votre panier, en même temps que votre nom 
nous vous demanderons :  
 

1) si vous préférez que la distribution se finisse à 20h ou à 20h30 
2) si vous avez choisi 20h30 : si oui ou non vous seriez disponible pour 
venir filer un coup de main de temps en temps entre 20h et 20h30. 

 
En fonction des résultats, nous changerons ou non les horaires de pca. 
 
 
3) Les carottes râpées d’Audrey et Jean-François  
 
Comme certains l’ont remarqué le mois dernier, Audrey nous avait glissé des 
carottes déjà râpées dans ses paniers.  
« Mais pourquoi donc ? » se sont demandés les uns. « Quid des vitamines qui se 
font la malle ? » ont renchéri les autres. « Oui mais c’est bien pratique » ont 
rétorqué les troisièmes. 
Après une enquête poussée et minutieuse auprès de Jean-François, il s’avère que 
cette opération ne concerne que les carottes trop petites ou trop abîmées pour 
être intégrées aux paniers. Un sauvetage en quelque sorte. 
«  Si c’est une bonne action, un effort nous ferons » ont convenu les trois 
compagnons.  
Et c’est ainsi que les râpées réapparaîtront occasionnellement.  
 
 
4) Le pain d’Icare et Valentin 
 
On l’a juste évoqué parce que ce n’est encore qu’un projet mais Icare, qui 
complète les paniers de légumes avec ses herbes aromatiques diverses, envisage 
de devenir aussi «  paysan boulanger ». Il cultiverait du blé sur une de ses 
parcelles et ferait le pain avec son ami Valentin. 
On en reparlera certainement très bientôt. 
 


